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Volet de l’amélioration de la sécurité alimentaire et de la nutrition 

 
1) Quelle  motivation sous-tend le financement substantiel consenti par l’Espagne pour soutenir 
la programmation conjointe des Nations Unies dans le cadre du fonds de réalisation des OMD? 
 
Le droit à l’alimentation, directement lié à la dignité humaine, est un pilier fondamental de la Charte des 
Nations Unies. En vertu de ce principe, l'Espagne adhère à ce droit et œuvre pour garantir une 
approche globale du droit à l’alimentation, en  tentant de maximiser les résultats de la coopération et 
des consultations multilatérales destinés à la pleine réalisation de ce droit. De notre point de vue, le 
travail commun des différentes agences de l'ONU aboutira a mobiliser les gouvernements et les aidera 
à identifier les problèmes. Une telle tâche est complexe et stimulante pour nous tous.  
 
2) Le volet thématique du fonds  de réalisation des OMD sur « les enfants, la sécurité alimentaire 
et la nutrition »a été lancé relativement tard comparé aux autres thématiques, pourtant elle 
semble être la plus réussie, avec 48 pays soumettant des propositions, et globalement le 
montant de ressources allouées le plus élevé. Comment expliquez-vous ceci? Diriez-vous que la 
nutrition des enfants est un passage obligé pour réaliser les OMD ? 
 
Dans un contexte de crise alimentaire, les enfants sont considérés comme les plus vulnérables, mais ils 
sont aussi considérés comme le cœur de nos activités à court et long terme parce que les enfants 
pourront tirer profit du succès de nos décisions et du travail accompli. Il faut souligner que l'agriculture 
est désormais revenue en tête de l’agenda politique international, car elle est une composante 
essentielle de la sécurité alimentaire. Ces derniers mois, l’agriculture a été abordée sous différentes 
perspectives lors de divers forums et réunions. Je souhaiterai préciser a cet égard qu'à l'occasion de la 
«Conférence de haut niveau sur la Sécurité alimentaire et la nutrition»  tenue en janvier dernier à 
Madrid, le premier ministre Rodríguez Zapatero a annoncé un engagement financier substantiel destiné  
à réaliser les objectifs de notre pays dans la lutte contre la faim et la promotion de la sécurité 
alimentaire et de la nutrition mondiale. 
 
3) Pensez-vous que cette initiative influencera les priorités de la politique de coopération du 
gouvernement espagnol ? 
 
Le rôle de l'ONU est essentiel pour renforcer nos propres actions grâce à son approche globale, 
ouverte et exhaustive  permettant de lutter efficacement contre la faim dans le monde. En ce sens, 
l'Espagne soutient et réaffirme son engagement à coopérer à un programme commun avec les agences 
de l'ONU. L'Espagne augmente substantiellement  les contributions allouées à cet objectif, c’est là un 
signe clair de notre adhésion. En outre, avec l'approbation du «Plan Director de la Cooperación 
Española» (le programme-cadre pour la coopération espagnole) pour la période 2009-2012, l'Espagne 
réaffirme sa priorité dans la lutte contre la faim et la défense la sécurité alimentaire ainsi que sa 
détermination à poursuivre sa coopération avec les agences de l'ONU, au sein de ce programme. 
 


